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Introduction 

À propos

UNE GOUVERNANCE 
AXÉE SUR LES RÉSULTATS
Nommer un vice-président responsable de l’axe cancer  
au sein de l’agence Santé Québec

Identifier un objectif chiffré de réduction du taux de mortalité 
lié au cancer au Québec d’ici 2035

POUR UNE MEILLEURE RECHERCHE 
EN CANCÉROLOGIE
Allouer un budget dédié à la recherche fondamentale  
et clinique sur le cancer

Allouer davantage de bourses d’études au niveau du doctorat 
et postdoctorat en cancérologie en partenariat avec des 
organismes dédiés à la lutte contre le cancer

LA PRÉVENTION, LE DÉPISTAGE 
ET LE DIAGNOSTIC DU CANCER
Favoriser la disponibilité d’autotest pour obtenir des diagnostics 
précoces visant divers types de cancer dès que ceux-ci sont 
approuvés ainsi que des traitements thérapeutiques plus avancés

Coopérer avec des organismes pour sensibiliser la population 
et les communautés marginalisées à la lutte contre le cancer

LE TRAITEMENT DU CANCER 
ET ACCOMPAGNEMENT
Inclure des mesures pour les cancers rares dans le plan d’action 
du Québec en cancérologie

L’ACCÈS À L’INFORMATION POUR 
LES PATIENTS ATTEINTS D’UN CANCER
Uniformiser les systèmes informatiques et centraliser  
les données du patient atteint d’un cancer pour diminuer 
les délais d’attentes de résultats et assurer un meilleur  
suivi tout au long de la trajectoire de soins

Conclusion
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NOUS SOMMES TOUS TOUCHÉS 
PAR LE CANCER QUE CE SOIT 
PAR NOTRE PROPRE DIAGNOSTIC 
OU CELUI D’UN PROCHE.
Le cancer demeure d’ailleurs la principale cause de 
décès au pays, et on estime que deux Canadiens sur cinq 
recevront un diagnostic de cancer au cours de leur vie 
et qu’une personne sur quatre en mourra.1

En 2023, au Québec, on estime que 67 548 Québécois 
ont reçu un diagnostic de cancer, ce qui représente 
185 nouveaux cas par jour. Ce nombre est en hausse 
depuis plusieurs années et on estime qu’il augmentera 
encore dans les années à venir. Il est principalement dû 
au vieillissement et à l’accroissement de la population. 
On estime aussi qu’en 2023, 22 500 personnes ont été 
emportées par un cancer dans la province, soit 62 décès 
par jour.2 

Malgré les progrès notables dans les domaines de la 
recherche et des traitements innovants, des lacunes 
significatives persistent en matière d’investissement 
dans le domaine de la recherche ainsi que dans les 
délais et d’accessibilité des soins pour les Québécois 
atteints d’un cancer. 

Dans ce contexte, depuis plusieurs années, des orga-
nismes dédiés au cancer demandent au gouvernement 
du Québec de faire de la lutte contre le cancer une priorité 
par le biais d’un plan d’action en cancérologie avec des 
mesures concrètes dans des domaines critiques tels que 
la recherche, la prévention, le diagnostic et l’accès aux 
traitements, avec des indicateurs mesurables ajoutés 
au tableau de bord du ministère de la Santé et des 
Services sociaux.

Ce mémoire, rédigé par la Fondation québécoise du 
cancer, la Société de recherche sur le cancer, Leucan et 
PROCURE, vise à présenter des actions claires et concrètes 
pour améliorer le système de santé québécois au profit 
des patients atteints d’un cancer.

Bien que les orientations prioritaires 2023-2030 du 
Programme québécois de cancérologie 3 illustrent une 
volonté d’amélioration des soins et du processus, elles 
démontrent également que le gouvernement veut agir en 
silo dans l’élaboration des politiques de santé publique. 
Il est essentiel que l’ensemble des acteurs du milieu 
contribuent à l’élaboration de ces politiques afin de faire la 
promotion d’une approche plus humaine et personnalisée 
des soins, garantissant une gestion plus juste et efficace 
de la cancérologie au Québec. Cette collaboration avec 
les organismes, comme des groupes dédiés au cancer, 
permettra une implémentation plus efficace axée sur 
les résultats pour les patients.

En premier lieu, les recommandations se concentrent 
sur la gouvernance, aspect fondamental pour élever 
le cancer au rang de priorité dans le système de santé 
québécois. Ensuite, l’accent est mis sur l’enrichissement 
de la recherche au Québec, un pôle essentiel pour déjouer 
le cancer. Le mémoire se penche également sur la pré-
vention, le dépistage et le diagnostic, en proposant des 
mesures concrètes destinées à optimiser le parcours 
de soins. En quatrième lieu, l’analyse s’oriente vers 
l’amélioration des traitements, en scrutant les moyens 
par lesquels le Québec peut renforcer l’efficacité du suivi 
thérapeutique des patients. En conclusion, le document 
examine les stratégies susceptibles de faciliter le partage 
d’informations pertinentes sur le cancer avec les patients, 
afin d’assurer une meilleure compréhension et gestion 
de leur pathologie.

1 Cancer statistics at a glance, Canadian Cancer Society, 2022
2 Faits et statistiques sur le cancer, Fondation québécoise du cancer, 2024
3 Programme québécois de cancérologie, 2023
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À PROPOS

FONDATION QUÉBÉCOISE DU CANCER

La Fondation québécoise du cancer est une organisation 
de premier plan dédiée à la lutte contre le cancer au 
Québec. Elle offre un soutien indispensable aux personnes 
atteintes d’un cancer et à leurs proches, fournissant des 
services tels que l’hébergement, le soutien psychologique, 
et l’information sur la maladie et ses traitements notam-
ment. La Fondation mène également des campagnes 
de sensibilisation pour promouvoir la prévention et 
le dépistage précoce. Grâce à son engagement et ses 
programmes variés, elle joue un rôle crucial dans l’amé-
lioration de la qualité de vie des patients et dans la lutte 
contre le cancer pour la communauté québécoise.

cancerquebec.ca

PROCURE

PROCURE est une organisation québécoise qui se consacre 
à la lutte contre le cancer de la prostate. Elle vise à 
sensibiliser le public et à soutenir les hommes atteints 
de cette maladie ainsi que leurs familles, en offrant des 
ressources éducatives, du soutien et de l’information. 
PROCURE finance également la recherche pour avancer 
dans la compréhension et le traitement du cancer de la 
prostate. Par ses activités de sensibilisation, telles que 
la campagne Nœudvembre - port du nœud papillon, 
elle œuvre à briser le silence entourant cette maladie 
et à encourager les hommes à prendre soin de leur 
santé prostatique.

procure.ca

LEUCAN

Leucan est une organisation québécoise dédiée au 
soutien des enfants atteints de cancer et de leur famille. 
Depuis sa création en 1978, Leucan s’engage à accom-
pagner ces familles à travers toutes les étapes de la 
maladie en fournissant des services adaptés comme 
le soutien psychosocial, l’accompagnement financier 
et l’organisation d’activités sociorécréatives. Elle joue 
également un rôle important dans le financement de la 
recherche clinique pour améliorer les traitements contre 
le cancer pédiatrique. Par ses efforts constants, Leucan 
vise à favoriser non seulement la guérison, mais aussi 
l’amélioration de la qualité de vie des enfants atteints 
d’un cancer et de leurs proches.

leucan.qc.ca

SOCIÉTÉ DE RECHERCHE SUR LE CANCER

La Société de recherche sur le cancer est une organisation 
canadienne à but non lucratif dédiée depuis 1945 au 
financement de la recherche sur tous les types de cancer. 
Elle soutient des projets de recherche innovants à travers 
le Canada, avec pour objectif de découvrir de nouvelles 
méthodes de prévention, de détection précoce et de 
traitements contre le cancer. La Société met également 
l’accent sur la sensibilisation du public aux avancées 
scientifiques et à l’importance du financement de la 
recherche pour déjouer efficacement le cancer. Grâce à 
ses efforts, elle contribue significativement à l’avancement 
des connaissances scientifiques et à l’amélioration des 
soins aux patients atteints d’un cancer.

societederecherchesurlecancer.ca

https://cancerquebec.ca/
https://www.procure.ca/
https://www.leucan.qc.ca/fr/ 
http://www.societederecherchesurlecancer.ca/


L E 
C A N C E R 
N ’ AT T E N D 
PA S .

5  |  14

53 72 64 81

UNE GOUVERNANCE 
AXÉE SUR 
LES RÉSULTATS
La création d’une agence comme Santé Québec représente 
un tournant stratégique dans la lutte contre le cancer dans 
la province. En centralisant la gouvernance des opérations 
de soins de santé, cette réforme vise à harmoniser les 
efforts et à maximiser l’efficacité du système de santé 
dans son ensemble. Dans le cadre de la stratégie de 
cancérologie, l’importance d’une telle entité ne peut être 
sous-estimée, car elle permettra une allocation plus ciblée 
des ressources et une meilleure coordination des services 
de soins aux personnes atteintes d’un cancer.

Une gouvernance unifiée facilitera l’alignement des poli-
tiques et des initiatives en matière de cancérologie avec 
les besoins réels des patients. Par ailleurs, elle permettra 
une réponse plus agile aux évolutions technologiques et 
médicales, favorisant l’intégration rapide de traitements 
innovants et de pratiques de soins améliorées au bénéfice 
des patients.

R E C O M M A N D AT I O N  1

NOMMER UN VICE-PRÉSIDENT  
RESPONSABLE DE L’AXE CANCER  
AU SEIN DE L’AGENCE SANTÉ QUÉBEC

L’intégration d’un leadership dédié à l’axe cancer, au 
sein de l’agence Santé Québec, par la nomination d’un 
vice-président responsable de la cancérologie, revêt une 
importance capitale pour la coordination et l’amélioration 
des soins contre le cancer dans la province. Un leadership 
fort et spécialisé peut assurer une vision stratégique 
cohérente, favoriser l’innovation dans les traitements 
et les soins et répondre de manière plus efficace aux 
besoins spécifiques des patients atteints d’un cancer. 
De plus, un vice-président au domaine de la cancérologie 
peut agir comme un catalyseur pour l’intégration de 
la recherche sur le cancer le tout en s’assurant que 
tous les aspects du parcours de soins du patient de la 
prévention, du dépistage et diagnostic précoce ainsi que 
des traitements avancés et du soutien post-traitement 
soient harmonisés et optimisés.

La mise en place d’objectifs concrets et transparents par 
l’agence Santé Québec est également cruciale pour le 
succès de cette initiative parce qu’ils sont des indicateurs 
clés de performance. Des cibles précises, communiquées 
publiquement en amont par la vice-présidence de la 
cancérologie, permettront de mesurer les progrès réalisés 
et d’ajuster les stratégies en conséquence. Cela inclut des 
objectifs à court et long terme, tels que l’accroissement du 
financement pour la recherche sur le cancer en collabora-
tion avec le ministère de l’Économie, de l’innovation et de 
l’Énergie, l’amélioration des taux de survie et la réduction 
des temps d’attente pour un traitement qui permet de 
sauver des vies. En favorisant une transparence totale 
dans ces objectifs , cette approche permet non seulement 
de maintenir le leadership responsable, mais également 
de mesurer l’efficacité du système et des indicateurs clés 
de performance. 
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4 About the Cancer Moonshot, National Cancer Institute, 2023

R E C O M M A N D AT I O N  2

IDENTIFIER UN OBJECTIF CHIFFRÉ  
DE RÉDUCTION DU TAUX DE MORTALITÉ  
LIÉ AU CANCER AU QUÉBEC D’ICI 2035

La comparaison avec l’initiative Cancer Moonshot 4 
aux États-Unis met en lumière l’importance d’une telle 
démarche. Le Cancer Moonshot vise à unir la recherche, 
le développement de traitements et les soins aux patients 
sous une direction unifiée pour accélérer le progrès contre 
le cancer. En adoptant une approche similaire, l’agence 
Santé Québec pourrait stimuler des avancées significatives 
en cancérologie et en traitement. En rassemblant sous un 
même leadership la recherche, l’innovation en matière de 

traitement et l’amélioration des soins, l’agence pourrait 
favoriser une synergie accrue entre les différents acteurs 
de l’écosystème de la santé, contribuant ainsi à une lutte 
plus efficace contre le cancer. Ainsi, avec des objectifs 
clairs et une rétroévaluation de la performance annuelle 
par le vice-président responsable de l’axe cancer au sein 
de l’agence, le Québec pourrait se donner un objectif de 
réduire les mortalités liées au cancer d’ici 2035.
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5 https://frq.gouv.qc.ca/

POUR UNE 
MEILLEURE RECHERCHE 
EN CANCÉROLOGIE
La recherche en cancérologie est un pilier essentiel dans 
la lutte contre le cancer, nécessitant non seulement un 
engagement continu, mais aussi des investissements 
conséquents pour explorer de nouvelles voies de 
traitement et améliorer les méthodes de diagnostic. 
Cette enveloppe, qui serait gérée par le biais des Fonds 

de recherche du Québec,5 permettrait de financer des 
projets de recherche prometteurs, ainsi que d’offrir des 
bourses d’études au niveau du doctorat et post doctorant, 
essentielles pour attirer et former la prochaine génération 
de chercheurs en cancérologie.

R E C O M M A N D AT I O N  3

ALLOUER UN BUDGET DÉDIÉ À LA RECHERCHE 
FONDAMENTALE ET CLINIQUE SUR LE CANCER

Une étroite collaboration entre l’agence Santé Québec et 
le ministère de l’Économie, de l’Innovation et de l’Énergie 
sera primordiale pour assurer des investissements crois-
sants en recherche sur le cancer au Québec et dans le 
but de demeurer dans la course aux innovations. De plus, 
des partenariats avec les organismes québécois en 
recherche fondamentale et clinique sont essentiels non 
seulement pour augmenter le financement disponible 
pour la recherche en oncologie, mais aussi pour assurer 
une synergie entre les efforts de recherche et les besoins 
de santé publique. Une telle coopération pourrait faciliter 

l’orientation des ressources vers des domaines prioritaires, 
garantissant que les projets de recherche spécifiques au 
cancer reçoivent le soutien nécessaire pour avancer plus 
rapidement. La mise en place d’une stratégie coordon-
née, alignée sur des objectifs préétablis, permettrait de 
maximiser l’efficacité des fonds investis et de promouvoir 
des avancées significatives dans la compréhension et le 
traitement du cancer. La collaboration gouvernementale 
est donc une pièce maîtresse pour bâtir un écosystème 
de recherche en cancérologie dynamique et innovant 
au Québec.

https://frq.gouv.qc.ca/
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R E C O M M A N D AT I O N  4

ALLOUER DAVANTAGE DE BOURSES D’ÉTUDES 
AU NIVEAU DU DOCTORAT ET POSTDOCTORAT 
EN CANCÉROLOGIE EN PARTENARIAT AVEC DES 
ORGANISMES DÉDIÉS À LA LUTTE CONTRE LE CANCER

Bien que le gouvernement fédéral joue actuellement un 
rôle prépondérant et récemment sans précédent dans 
le financement de la recherche sur le cancer au Canada, 
y compris l’octroi de bourses d’études au niveau de doctorat 
et postdoctorat en cancérologie, l’implication accrue du 
gouvernement du Québec en partenariat avec des orga-
nismes à but non lucratif pourrait doubler annuellement 
le nombre de bourses d’études et transformer le paysage 
académique de la recherche en cancérologie au Québec, 
tout en allégeant le fardeau financier du gouvernement. 
En effet, les bourses illustrent un exemple concret de 

collaboration possible entre le gouvernement et les orga-
nismes à but non lucratif, dont la mission est de favoriser 
l’avancement de la recherche sur le cancer en offrant un 
soutien financier aux jeunes chercheurs qui souhaitent 
poursuivre leur carrière au Québec. Dans l’optique de 
freiner l’exode des cerveaux vers d’autres provinces ou 
à l’extérieur du Canada, nous recommandons la mise 
en place d’une bourse conjointe dans le domaine de la 
recherche sur le cancer entre le gouvernement du Québec 
et les organismes à but non lucratif pour les étudiants au 
doctorat et au postdoctorat québécois.
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7 Recommandations pour le dépistage du cancer colorectal, Comité national sur le dépistage du cancer colorectal, 2002
8 Dépistage du cancer colorectal (côlon et rectum), gouvernement du Québec, 2023
9 Le diagnostic précoce du cancer permet de sauver des vies et d’abaisser le coût du traitement, Organisation mondiale de la Santé, 2017

LA PRÉVENTION, 
LE DÉPISTAGE ET LE 
DIAGNOSTIC DU CANCER
Environ 40 % des cas de cancer pourraient être prévenus 
grâce à une sensibilisation accrue et des communications 
plus efficaces auprès de la population et des commu-
nautés marginalisées.6 

R E C O M M A N D AT I O N  5

FAVORISER LA DISPONIBILITÉ D’AUTOTEST POUR 
OBTENIR DES DIAGNOSTICS PRÉCOCES VISANT 
DIVERS TYPES DE CANCER DÈS QUE CEUX-CI 
SONT APPROUVÉS AINSI QUE DES TRAITEMENTS 
THÉRAPEUTIQUES PLUS AVANCÉS

Dans le cadre de ces efforts de sensibilisation, il est égale-
ment impératif de faire connaître les avancées des autotests 
pour divers types de cancer et de favoriser la disponibilité 
l’accès de ceux-ci auprès de la population 7. Dans un premier 
temps, il faut faire en sorte que les autotests soient plus 
efficaces et moins invasifs tout en étant aussi performants 
pour détecter plus rapidement des cancers 8. 

Par exemple, une chercheuse québécoise a démontré 
que faciliter l’accès à des tests d’autodépistage pour le 
virus du papillome humain (VPH) a permis d’augmenter 
le taux de dépistage du cancer du col de l’utérus chez 
les femmes. Promouvoir l’utilisation et standardiser des 
autotests, tout en assurant leur fiabilité et leur facilité 
d’utilisation, peut donc contribuer à réduire les barrières 
au dépistage, en particulier au sein des communautés 
éloignées, sous-desservies ou marginalisées.

Il est également important de noter que l’amélioration 
de la disponibilité des tests doit être en synergie avec 
l’amélioration du processus de traitement et du suivi des 
patients. Si un patient est diagnostiqué à un stade précoce, 
il doit être pris en charge rapidement par le système de 
santé, sinon le dépistage initial sera sans objet.

Ces initiatives devraient être intégrées dans les politiques 
de santé publique du Québec, en collaboration avec 
l’agence Santé Québec, pour assurer une réduction 
significative des délais de diagnostic, et par conséquent, 
améliorer les taux de survie du cancer 9. Une telle 
démarche requiert un engagement ferme de tous les 
acteurs concernés, y compris le gouvernement, le secteur 
de la santé, les centres de recherche et la communauté 
dans son ensemble, pour transformer la lutte contre le 
cancer en une priorité partagée.
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R E C O M M A N D AT I O N  6

COOPÉRER AVEC DES ORGANISMES 
POUR SENSIBILISER LA POPULATION  
ET LES COMMUNAUTÉS MARGINALISÉES  
À LA LUTTE CONTRE LE CANCER

L’importance de mandater des groupes de patients 
pour la sensibilisation à la prévention et au dépistage 
du cancer ne doit pas être sous-estimée. Ces groupes 
jouent un rôle crucial en informant le public sur l’impor-
tance de la prévention et les avantages du dépistage 
précoce, qui peuvent significativement augmenter les 
chances de survie. Elles jouent un rôle particulièrement 
important lorsqu’il s’agit de communiquer avec des 
communautés marginalisées. En effet, une meilleure 
compréhension des facteurs de risque et la connaissance 
des signes avant-coureurs du cancer peuvent encourager 
les individus à adopter des comportements sains et à 
participer activement à des programmes de dépistage. 
Ces initiatives de sensibilisation doivent être conçues 
pour toucher un large éventail de populations et être 
en complément avec les actions gouvernementales 
permettant la sensibilisation d’un plus grand nombre 
d’individus qui sont parfois oubliés par les campagnes 
du gouvernement. Les campagnes contre le tabagisme 
et le programme de dépistage pour le cancer du sein 
sont des exemples éloquents de l’impact de la nécessité 
d’investir dans la sensibilisation du public liée au cancer. 

La sensibilisation à propos du cancer est cruciale pour la 
population et les communautés marginalisées. La santé 
publique doit promouvoir des habitudes de vie saine, 
encourager le dépistage précoce et fournir un soutien aux 
personnes touchées. Les communautés marginalisées, 
souvent confrontées à des obstacles tels que le manque 
d’informations et d’accès aux soins, nécessitent une 
attention particulière. En les sensibilisant aux risques du 
cancer, nous pouvons les aider à adopter des modes de 
vie plus sains et à réduire les risques de développer la 
maladie. Pour accroître l’efficacité, il est recommandé à 
l’agence Santé Québec de collaborer avec des organismes 
à but non lucratif et d’investir davantage dans des cam-
pagnes de sensibilisation, afin de réduire les risques liés 
aux habitudes de vie, d’encourager le dépistage précoce 
et de renforcer le soutien aux personnes touchées, tout 
en améliorant les connaissances et la confiance dans les 
soins de santé.
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13  Réduire les délais tout au long de la trajectoire du test jusqu’au traitement, Comité ad hoc sur la détection de la détresse du Comité 

national des cogestionnaires de la Direction générale de cancérologie, 2017

LE TRAITEMENT 
DU CANCER ET 
ACCOMPAGNEMENT
La différenciation entre maladies rares et cancers rares 
est fondamentale pour l’élaboration de politiques de santé 
publique visant à améliorer le traitement des cancers. 

R E C O M M A N D AT I O N  7

INCLURE DES MESURES POUR LES CANCERS 
RARES DANS LE PLAN D’ACTION DU QUÉBEC 
EN CANCÉROLOGIE

Les cancers rares, représentant environ 25 à 30 % de 
tous les cas de cancer 10, nécessitent une attention par-
ticulière pour améliorer les résultats de santé pour cette 
population significative de patients. Cette statistique met 
en lumière l’urgence et l’importance de concentrer les 
efforts de recherche, de traitement et de financement 
sur ces types de cancer, qui, malgré leur classification 
comme « rares », affectent une part substantielle de la 
population atteinte de cancer. La reconnaissance de cette 
réalité est cruciale pour allouer de manière adéquate les 
ressources et soutenir le développement de traitements 
innovants et plus efficaces au Québec. Le Plan d’action 
québécois sur les maladies rares 2023-2027 11, qui a fixé 
les objectifs du gouvernement pour lutter contre les 
maladies rares au Québec, ne comprend aucun axe sur 
les cancers rares. Il est donc essentiel d’intégrer un pilier 
sur les cancers rares dans le futur plan d’action du Québec 
en cancérologie afin de s’assurer que les cancers rares 
seront priorisés. Le plan d’action devrait alors avoir une 
section sur les cancers rares avec des actions précises.

De plus, l’utilisation accrue à des programmes de fonds 
fédéraux 12 pourrait représenter une excellente opportunité 

pour le financement de la recherche et des initiatives liées 
aux cancers rares.

Réduire les délais du diagnostic jusqu’au traitement est 
également essentiel pour améliorer les soins des patients 
atteints de cancers et diminuer le stress et l’anxiété liés 
à l’attente des résultats des tests de dépistage 13. À partir 
des tests jusqu’au traitement, chaque étape doit être 
optimisée pour garantir une intervention rapide et efficace. 
Ceci est particulièrement crucial pour les cancers rares, 
où les options de traitement peuvent être limitées et 
où chaque jour compte. L’efficacité de cette approche 
nécessite une coordination et une coopération accrues 
dans le système de la santé dans son ensemble entre : 
les chercheurs, les professionnels de santé, les groupes 
de patients, ainsi que l’intégration de technologies et de 
pratiques innovantes pour accélérer le processus sans 
compromettre la qualité des soins. L’expérience du patient 
doit être placée au centre du processus de traitement, 
avec un accès facilité aux données du patient pour les 
professionnels de santé. Ceci contribuerait à simplifier 
le suivi du processus et à optimiser les délais d’attente 
pour les patients.
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L’ACCÈS À L’INFORMATION 
POUR LES PATIENTS 
ATTEINTS D’UN CANCER
L’accès à l’information, de l’attente du diagnostic au 
traitement, est d’une importance capitale pour les patients 
atteints de cancer. Pour assurer la meilleure continuité 
possible des soins, les données, uniformisées entre les 
régions et établissements, doivent suivre le patient afin 
de permettre à l’équipe pluridisciplinaire d’avoir une 
compréhension claire du cas. 

L’annonce d’un diagnostic de cancer est terrifiante pour 
les patients, et la synchronisation de toutes les étapes 
qui suivent le diagnostic est cruciale pour engager les 
patients et les soignants dans le processus de guérison. 
L’importance d’une synergie et d’une collaboration 
optimales entre l’équipe multidisciplinaire est cruciale. 
Une réalité encore plus grande dans les régions isolées. 

Cependant, le système de santé actuel ne fournit pas 
toujours ces informations en temps voulu et de manière 
accessible, ce qui peut être source d’anxiété et d’incerti-
tude pour les patients. Ces retards dans la transmission 
des informations peuvent retarder l’accès aux soins 
nécessaires et affecter la qualité du parcours de soins 
du patient. Il est donc essentiel de mettre en place des 
mécanismes efficaces et mesurables pour garantir que 
les patients reçoivent les informations dont ils ont besoin 
en temps utile et dans un délai d’attente normal.

De plus, l’accès à ces informations transférées dans une 
liste pseudonyme aurait un impact important pour faire 
avancer la recherche sur le cancer.
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UNIFORMISER LES SYSTÈMES INFORMATIQUES 
ET CENTRALISER LES DONNÉES DU PATIENT 
ATTEINT D’UN CANCER POUR DIMINUER 
LES DÉLAIS D’ATTENTES DE RÉSULTATS 
ET ASSURER UN MEILLEUR SUIVI TOUT AU LONG 
DE LA TRAJECTOIRE DE SOINS

Le dossier santé numérique en élaboration avec Epic 
Systems Corporation 14, qui dirige un projet pilote dans 
deux régions du Québec, devrait s’assurer que les données 
sur le cancer soient une priorité et que ceux-ci soient 
intégrés dans le futur système du profil du patient. 

Ainsi, dans le cadre de la modernisation de la gestion 
des dossiers de santé, il serait approprié de lancer des 
projets pilotes supplémentaires, en particulier en région, 
en attendant l’implémentation complète du nouveau 
système informatique de santé. De plus, une consultation 
des oncologues, des équipes des centres académiques et 
communautaires devrait être considérée. Cette nouvelle 
plateforme centralisée sera idéale pour regrouper toutes 
les informations relatives aux dossiers des patients. Elle 
devrait être accessible à tous les professionnels de la 
santé impliqués dans le parcours de soin d’un patient 

(oncologues, pharmaciens, etc.) ainsi qu’aux patients 
eux-mêmes. L’objectif est de garantir que toutes les 
parties prenantes disposent d’un accès en temps réel aux 
informations cruciales, afin d’assurer un suivi adéquat 
du patient.

Cette évolution marquerait une avancée significative 
vers l’amélioration de la coordination en cancérologie 
et de la qualité des soins et contribuerait à réduire les 
délais d’attente en plus de contribuer à la recherche. 
Elle permettrait donc une meilleure prévention et un 
meilleur traitement, du diagnostic jusqu’au traitement.

Face à ces défis, les groupes de patients jouent un rôle 
indispensable en comblant les vides et les lacunes du 
système de santé en matière de communication et d’in-
formation dans le domaine de la cancérologie au Québec.

14 Dossier santé numérique Québec choisit la firme américaine Epic. La Presse, 2023
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Il est impératif que le gouvernement du Québec prenne 
des mesures concrètes. Les lacunes actuelles en matière 
d’investissement, recherche, délais et accessibilité des 
soins doivent être comblées dans les meilleurs délais. 

En adoptant ces recommandations contenues dans 
le présent mémoire, le Québec pourra véritablement 
faire progresser la lutte contre le cancer et améliorer 
la qualité de vie des patients atteints de cette maladie 
qui au cours des prochaines années augmentera sans 
cesse. Il est également crucial que le gouvernement 
collabore étroitement avec l’ensemble des acteurs du 
milieu, y compris les groupes représentant les patients, 
pour garantir que les politiques de santé favorisent une 
approche plus humaine, efficace et personnalisée des 
soins en cancérologie.

Face aux défis persistants dans la lutte contre le cancer 
au Québec, ce mémoire demande au gouvernement 
du Québec de s’engager dans une coopération réelle et 
significative avec les organisations dédiées au cancer. 
L’expertise et les expériences de ces groupes doivent 
être intégrées dans l’élaboration et la mise en œuvre des 
politiques de santé publique sans plus tarder.

LE 
CANCER 
N’ATTEND 
PAS.

LE CANCER DEMEURE UNE RÉALITÉ 
PRÉOCCUPANTE, AFFECTANT 
DIRECTEMENT OU INDIRECTEMENT 
LA VIE DES CENTAINES DE MILLIERS 
DE QUÉBÉCOIS.
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